
' in a corner the sky
surrenders - unplugging

archival journeys … # 2
(for Marta ❣ )...'

.

 

CRÉATION 1994

REPRISE 2022 POUR NADIA BEUGRE

REPRISE 2024 POUR MARTA
IZQUIERDO MUNOZ

Robyn Orlin



Retour arrière …. le Lower East Side, Manhattan …. 1994 ….
 
À New York pour travailler, je suis frappée par l'instinct de survie des sans-abri. Les rues du Lower East
Side sont un lieu de trafic de boîtes en carton, surtout celles qui sont suffisamment grandes pour
former des abris de fortune, et dont la possession fait parfois l’objet de violentes bagarres. Comme je
ne trouvais pas de lieu pour travailler, j'ai moi aussi utilisé des grandes boîtes en carton... c’est comme
cela que j’ai créé mon solo, in a corner…, que j’ai ensuite joué à New York, à Chicago, en Afrique du Sud
et en Australie.
 
Avance rapide …. Berlin 2001 ....
 
Je marche au milieu des blocs de béton du Mémorial juif de Berlin et commence à me sentir perdue,
paniquée. Je regarde le ciel et retrouve lentement mon chemin. En sortant du mémorial je me souviens
du solo dans la boîte en carton et me demande s’il aurait du sens en Europe. Pensée furtive qui va se
loger dans un coin de mon cerveau.
 
Nouvelle avance rapide .... Berlin 2020 ….
 
Le coronavirus est à notre porte. J’observe comment les gens l’affrontent ou font avec. Je regarde
toujours le ciel en quête de clarté. J'utilise Zoom pour me connecter au monde extérieur. Les images
qui apparaissent sur mon écran d’ordinateur ressemblent parfois aux boîtes en carton des rues de
Manhattan ou aux blocs de ciment du mémorial juif de Berlin. La situation est un peu nouvelle (on doit
rester dans nos boîtes) mais les mécanismes de survie sont les mêmes.

Après avoir recréé ce solo avec Nadia Beugré en 2022 au Festival Montpellier Danse. Robyn Orlin le
passera à Marta Izquierdo Munoz pour une création à La Place de la Danse en 2024. 

"Dans son carton, devenu boîte magique, la danseuse invente un monde de haut tempérament.
Elle y est souveraine, sagace, occupée à ses actions, parfois merveilleusement énigmatique,
mais alors questionnante, à dérouler les objets qu’elle transporte, comme performeuse d’un
destin libre, critique, inventif, auquel on a ardemment envie de s’ouvrir, plutôt que se fermer.
On connaît bien dans nos rues, dans nos vies, de pareilles personnalités, allégories de toutes
celles que la société de contrôle et de domination refoule à ses marges, sous nos yeux
détournés" Gerard Mayen - Toute la culture - 27 juin 2022
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Née en 1955 à Johannesburg, Robyn Orlin est danseuse, chorégraphe et fondatrice du City Theatre
& Dance Group (1988). 
En 1981, lors d'un solo qu'elle donnait sur la scène du Breytenbach Theatre à Pretoria, Adrienne C
Sichel la décrivait comme "une jeune danseuse très en colère". Elle comprit plus tard avec la
notoriété grandissante de Robyn, qu'elle avait en fait assisté à la première tentative de la
chorégraphe de déconstruire, critiquer et s’attaquer à la tradition coloniale du ballet classique
blanc.
 
Une critique omniprésente dans son travail, qui lui a valu une renommée mondiale en 2003
lorsqu'elle remportait le Laurence Olivier Award pour "Daddy, I have seen this piece six times
before and I still don't know why they are hurt each other" (1999) : un portrait satirique des
relations raciales, des affrontements et de la menace que représente la démocratie pour les
formes de danse "élitistes" occidentales. L’apogée de sa critique socio-politique tient peut-être
dans la commande de l'Opéra de Paris qui lui a été faite pour "L'Allegro, il penseroso ed il
moderato" (2007). Une pièce dans laquelle Robyn met en scène les danseurs étoiles et danseurs
de ballet pour démolir la suprématie du tutu.
 
Surnommée en Afrique du Sud “l’irritation permanente“, elle révèle, à travers son travail, la difficile
et complexe réalité de son pays. Elle intègre diverses expressions artistiques (texte, vidéo, arts
plastiques...), afin d'explorer une certaine théâtralité qui se reflète dans son vocabulaire
chorégraphique.
 
En coproduction avec l'INA et ARTE, elle réalise son premier film "Hidden beauties, dirty histories"
en octobre 2004. 
 
Robyn Orlin a été nommée Chevalier de l'Ordre National du Mérite en 2009 et Chevalier des Arts
et des Lettres en 2015. 
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Venue à la danse sur le tard après des études de psychologie à Madrid et après avoir été.
interprète, notamment au CCNRB de Catherine Diverrès et chez François Verret, Marta Izquierdo
Munoz signe ses premiers projets personnels à partir de 2007 avec sa compagnie, [lodudo]
producción. Il s’agit alors des formes resserrées (du solo accompagné au trio), voyageuses (France,
Espagne, Allemagne, Autriche, Japon, Maroc) et qui prennent le temps nécessaire aux rencontres.
Après une petite forme contemporaine foraine (Jaleo, Le Triangle, Rennes, 2007), elle crée Sheʼs
mine dans le cadre du sujet à Vif (festival d’Avignon 2008) suivi d’une tournée internationale ; puis
Walking on thin ice (festival Mettre en Scène 2008) ; Rojo (festival Antipodes 2009, Le Quartz,
Brest - . l’issue d’une résidence Culturesfrance Hors-les-Murs au Japon), Sirène (festival Antipodes
2010), He matado al principe (mon coeur est un océan) - festival Ardanth. 2012, Vanves ; My name
is Britney Spears (festival CDC International, Toulouse 2014). Lauréate du programme de résidence
de lʼInstitut Français du Maroc, elle y amorce un dyptique : Admirando la cheikha (2014 – festival
Temporada Alta, Girona, Espagne) et Btʼnʼbt ! una Carnecineria (2016 – festival CDC International,
Toulouse). Les deux pièces suivantes ont en commun le travail autour d’un objet rudimentaire et
archa.que, le b.ton : Practice Makes Perfect (2017) autour des danses traditionnelles catalanes et
proven.ales et IMAGO-GO (2018), sur la figure de la majorette. IMAGO-GO constitue également le
premier volet d’un triptyque autour de communautés féminines à la fois marginales et populaires
dont GUERILL.ERES (projet lauréat de l’A-CDCN 2021) constitue le second volet. Elle prépare pour
l’ann.e 2023 Dioscures, un duo autour des figures mythologiques titanesques et gémellaires, ainsi
que ROLL (2024/25) troisième partie du triptyque sur les communautés féminines. Elle développe
par ailleurs des projets destinés à des publics spécifiques en lien avec un territoire. Ainsi, YOLO
(2019) a été créé avec un groupe d’adolescents de la région rémoise, puis est repris ou recréé avec
d’autres adolescents dans un dispositif concert. avec les lieux d’accueil (MJC Rodez 2019, projet
interrégional Catalogne-Occitanie pour la Biennale de Toulouse 2022). Le Laboratoire Super
Wonder All Style rassemble sur plusieurs week-ends une quinzaine de personnes aux styles
chorégraphiques très variés lors de laboratoires de recherche fond.s sur l’échange, la curiosité et
l’émulation. Le projet se conclue par une restitution performative suivie d’un Grand Battle All Style
(Toulouse 2019-2022). Elle est actuellement artiste complice du CDCN La Place de la Danse
Toulouse/Occitanie, . L’IsdaT (Toulouse) et artiste associé au centre de création L’animal .
l’esquena (Gérone, Espagne) et à la SN de Albi.
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